
                                   1  
 



                                   2  
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Année Mariale 2017 

Enseignement N° 3 : l’abandon en Marie 

 



                                   3  
 

Enseignement pour les 8 -11 ans – année Mariale 2017 

Troisième enseignement – l’abandon à Marie  

Introduction  

Dans les deux premiers enseignements nous avons commencé à réfléchir sur la prière de Consécration à 
Jésus par Marie de Saint Louis-Marie Grignion de Montfort. Surtout nous avons essayé d’approfondir notre 
relation avec Marie, notre maman du ciel.  

Nous avons choisi de vivre avec Marie, de la prendre pour notre Mère et notre Reine. Nous avons aussi 
essayé de lui faire entièrement confiance en remettant tout entre ses mains : nos biens intérieurs et 
extérieurs, et la valeur même de nos bonnes actions passées présentes et futures.  

Aujourd’hui nous avons notre dernier enseignement, sur la troisième et dernière partie de la prière de 
Consécration :  

Te laissant un entier un plein droit, de disposer de nous et de tout ce qui nous appartient, sans exception, 
selon ton bon plaisir, à la plus grande gloire de Dieu, dans le temps et l’éternité. Amen » 

1) Te laissant un entier et plein droit, de disposer de nous et de tout ce qui nous appartient  

Dans cette dernière phrase nous pouvons avoir l’impression qu’il y a beaucoup de choses qui ressemblent à 
ce que nous avons dit juste avant. Nous avions dit à Marie que nous lui confions tout ce que nous avons et 
ce que nous sommes. Qu’est-ce que nous disons de plus lorsque nous disons que nous lui laissons un entier 
et plein droit de disposer de nous et de tout ce qui nous appartient ?  

Prenons une comparaison. Mon petit frère m’a demandé de lui prêter un jeu qui m’appartient, celui qui 
m’est le plus cher, et qui est en plus assez fragile. Il y a deux étapes :  

 D’abord j’accepte de lui prêter et de lui faire confiance. C’est le moment où je mets mon jeu dans ses 
mains. A partir de ce moment je ne maîtrise plus. C’est ce que nous avons dit dans l’enseignement 
de la dernière fois, la confiance.  

 Mais il y a une deuxième étape : c’est le moment où mon petit frère commence à se servir de mon 
jeu. Peut-être que j’ai très peu qu’il s’en serve mal, qu’il l’abîme, qu’il ne me le rende pas bien ! J’ai 
accepté de faire confiance mais je n’ai pas complètement accepté qu’il puisse l’utilisé.  

C’est peut-être ce que nous avons vécu avec Marie. Peut-être que nous lui avons dit que nous faisons 
entièrement confiance, peut-être que nous lui avons offerte vraiment tout ce que nous avons et ce que nous 
sommes, mais peut-être que nous n’avons pas complètement accepté que Marie puisse se servir de tout 
cela, et donc de nous ! Lors du premier enseignement, nous avions dit que choisir Marie comme Reine, c’était 
être un peu des « soldats de Marie ». Le soldat il n’a pas le choix : si sa Reine lui demande quelque chose, il 
doit suivre ses instructions. Peut-être que nous sommes des soldats très heureux de porter l’uniforme, mais 
cela ne suffit pas. Nous devons vraiment laisser Marie nous guider !  

Dans le langage chrétien nous pourrions dire que le mot important aujourd’hui c’est l’abandon. Lors de 
l’enseignement de la dernière fois c’était la confiance. L’abandon va plus loin que la confiance : c’est laisser 
Marie travailler en moi, c’est la laisser non seulement me guider mais se servir de moi.  

2) Sans exception, selon ton bon plaisir  

La dernière fois déjà nous avions dit qu’il fallait insister sur le « tout » : « en toute soumission et amour ». Ce 
n’était pas vraiment la confiance si nous gardons une partie. Ce n’est pas vraiment l’abandon si nous ne 
laissons Marie n’utiliser qu’une partie de ce que nous avons et de ce que nous sommes. Par exemple si nous 
disons « Marie, je veux bien que tu parles à travers ma bouche quand je suis au catéchisme, mais pas quand 
je suis à l’école » nous avons fait une exception.  
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Un chrétien, c’est quelqu’un qui se laisse guider par l’Esprit de Dieu. Nous le voyons avec les Apôtres. Avant 
la Pentecôte, ils essayaient de comprendre et d’agir par eux-mêmes, et ça ne donnait pas grand-chose. Après 
la Pentecôte, ils ont commencé à se laisser guider par l’Esprit Saint. Ils ont fait des choses très étonnantes, 
qu’ils n’avaient absolument pas prévues, parce qu’ils ont accepté d’écouter la voix de l’Esprit Saint.  

C’est vrai pour nous aussi ! Marie est celle qui vient nous aider à être attentif à l’Esprit Saint. Si j’écoute 
l’Esprit Saint, c’est sûr que je ne ferai pas que ce que j’ai prévu. L’Esprit Saint me fera vivre une belle aventure, 
parfois un peu impressionnante mais toujours magnifique ! Mais l’Esprit Saint et la Vierge Marie ne peuvent 
agir en moi que si j’accepte de me donner totalement. Si je donne que la moitié ou les trois-quarts, ils ne 
pourront rien faire.  

3) A la plus grande gloire de Dieu  

A quoi est-ce que cela sert de se consacrer à Jésus par Marie ? Est-ce que ça m’assure d’avoir une meilleure 
place au Ciel ou un plus grand trésor ? Non, même pas. Nous avions aussi dit dans l’enseignement de la 
dernière rencontre que nous décidons, en nous confiant à Marie, de ne plus nous appuyer sur la valeur de 
nos bonnes actions. Avec Dieu on ne fait pas de calcul, ce n’est que de l’amour !  

Se consacrer à Jésus par Marie, on pourrait dire que ça ne sert à rien : nous n’obtiendrons aucune 
récompense, parce que ce n’est pas le but d’avoir une récompense. Le but n’est pas d’être des serviteurs ou 
des salariés de Marie qui reçoivent un salaire. Le but c’est d’être des enfants, des soldats ou des amis de 
Marie. Il n’y a pas de question de récompense ou de salaire.  

Se consacrer à Jésus par Marie n’a en réalité qu’un intérêt, mais qui vaut très largement le coup : en me 
donnant à Jésus par Marie je fais très plaisir à Jésus et à Marie. Et c’est ce qui est le plus important pour moi. 
Comme pour un petit enfant, ce qui lui importe le plus, c’est que sa maman soit contente. Le reste n’est pas 
très important.  

C’est ce que nous disons dans le « à la plus grande gloire de Dieu ». Ce don que nous faisons de nous-même 
à Marie, il a pour unique but de faire plaisir à Dieu !  

4) Dans le temps et l’éternité  

Cette Consécration, nous l’avions dit aussi la première fois, elle vaut pour toute notre vie.  

On dit parfois : « donner, c’est donner ; reprendre, c’est voler ». Si je me donne à Jésus par Marie, je ne peux 
pas dire le lendemain : « finalement je ne veux plus… ». Se consacrer à Jésus par Marie c’est bien sûr faire le 
choix total et définitif de donner toute notre vie.  

Il est vrai qu’il pourra y avoir des moments plus difficiles, mais nous décidons, en nous consacrons, de faire 
tout ce que nous pouvons pour être fidèle à cette Consécration. C’est peut-être justement pour cela que 
nous le disons. Lorsque nous faisons une promesse ou un vœu, nous ne le faisons jamais pour des choses 
faciles, ça n’aurait aucune utilité. Nous faisons des promesses pour des choses qui sont possibles mais dont 
nous savons que ce ne sera pas facile. Et nous faisons la promesse parce que nous savons que nous pourrons 
nous appuyer sur cette promesse : « je me souviens que j’ai fait cette promesse, je dois donc faire tout ce 
que je peux pour y être fidèle et aller jusqu’au bout de cette promesse. »  

Conclusion  

Nous avons parcouru toute cette prière de Consécration à Jésus par Marie. C’est une très belle prière ! C’est 
aussi une prière belle et exigeante.  

Nous gardons tout ce que nous avons découvert dans notre cœur, comme Marie, qui méditait la Parole de 
Dieu dans son cœur. Dans notre prière, chaque jour, nous continuons à parler avec Marie, à lui présenter 
notre vie.  
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Si nous le voulons aussi nous pourrons, dans les jours, les semaines ou les mois qui viennent, vivre cette 
Consécration, soit de manière visible lors d’un pèlerinage ou d’une démarche soit particulière, soit dans le 
secret de notre cœur. Nous pourrons aussi, jour après jour, redire à Marie cette Consécration.  
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Third teaching: giving up one’s life to Mary 

Introduction 

In the first two teachings, we started thinking about the prayer of Consecration to Jesus through the hands 
of Mary by Saint Louis-Marie Grignion de Monfort. 

We tried to live with Mary, to take her to be our Mother and our Queen. We also tried to trust her 
completely, surrendering everything into her hands: our gifts and our possessions, the merits of our good 
deeds, those present, past and still to come. 

Today, this is our last teaching about the third and last part of the prayer of Consecration: 

“We freely give you the right to deal with us and everything we have, (without any reservations), as you see 
fit, for the greater glory of God, both now and for eternity.” 

1. We freely give you the right to deal with us and everything we have 

In this sentence, we may have the feeling that a lot of things sound very similar to what we have already 
said. We said to Mary that we trusted her with what we had and what we were. What are we adding when 
we say that we freely give her the right to deal with us and everything we have? 

Let’s take a comparison: My little brother has asked me to lend him a game that belongs to me, the one I 
like most and moreover a game that is quite fragile. There are two steps: 

•First, I agree to lend him the game and I trust him. It’s the moment when I actually give him my game. From 
that moment on, I do not control anything anymore. This is exactly what we said in the last teaching: trust! 

• But there is a next step: it’s the moment when my little brother is beginning to use my game. I may be 
afraid that he is not going to use it properly, he’s going to ruin it and it won’t be in its original state when he 
gives it back to me! I have accepted to trust him but I haven’t accepted that he should use the game. 

We may have experienced the same thing with Mary. We may have told her that we trusted her completely. 
We may really have offered her everything we were and everything we had but we may not have fully 
accepted the idea that Mary should use all this, and therefore, should use us! In the first teaching, we had 
said that choosing Mary to be our Queen was a little like being Mary’s soldiers. The soldier has no choice: if 
his Queen asks him something, he must do as she tells him. We may be very proud of flying her flag but it is 
not enough. We must really let Mary guide us! 

In Christian language, we could say that the important words today are giving up your life to Mary. In our 
last teaching, it was trust. Giving up your life goes further than trust: it means I let Mary work in me. Not 
only I let her guide me but I let her use me. 

2. Without any reservations, as you see fit 

The other time, we had said that it was important to insist on the word “everything”. It was not exactly trust 
if we kept a part of our gifts and possessions. Similarly, if we let Mary use only part of what we have and part 
of what we are, that is not giving up our lives to Mary! For instance, if we say: “OK, Mary, I agree to let you 
speak through my mouth when I am at catechism lessons but not when I am at school”, we make an 
exception. 

A Christian is someone who lets the Holy Spirit guide him/her. We can see this with the apostles. Before 
Pentecost, they tried to understand and act all by themselves and it didn’t work very well. After Pentecost, 
they fulfilled very extraordinary actions, which they had not planned, because they agreed to listen to the 
Holy Spirit. 

It is the same for us! Mary is the one who helps us to pay attention to the Holy Spirit. If I listen to the Holy 
Spirit, for sure, I am not going to do what I had planned. The Holy Spirit will make me live a beautiful 
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adventure, which may be a little impressive but still magnificent! However, the Holy Spirit and the Virgin 
Mary can do something in me only if I agree to give myself completely. If I give only half of myself or three 
quarters, they won’t be able to do anything. 

3. For the greater glory of God 

What is the point of consecrating oneself to Jesus through the hands of Mary? Does it guarantee a better 
place in Heaven or a greater treasure? No, it doesn’t even do that for us! We had also said in the previous 
teaching that, entrusting Mary with our lives, we decided not to receive a reward according to the merit of 
our good deeds. With God, you do not count, it is pure love! 

We may say that consecrating oneself to Jesus through the hands of Mary is pointless: we will get no reward 
because the purpose is not to be rewarded. The purpose is not to be Mary’s servants or her employees who 
would receive a salary. The purpose is to be Mary’s children, Mary’s soldiers or Mary’s friends. It is not a 
matter of reward or wages. 

Actually, there is only one advantage to consecrating oneself to Jesus through the hands of Mary, but it is 
definitely worth it! By giving myself to Jesus through the hands of Mary, I make Jesus and Mary happy. And 
this is the most important for me. It is just as for young children, the most important for them is to make 
their mum happy. The rest is not very important! 

This is what we say when we recite: for the greater glory of God. The sole purpose of the gift of ourselves to 
Mary is to make God happy! 

4. Both now and for eternity 

In the first teaching, we had also said that this consecration is for our whole life. 

There is a popular saying that goes: "to give is to give, to take back is to steal". If I give myself to Jesus 
through the hands of Mary, on the next day, I cannot say: “finally, I don’t want to do so ....” Of course, when 
we consecrate ourselves to Jesus through the hands of Mary, it means we make the total and final choice of 
giving our whole life. 

It is true; there may be some moments that will be more difficult but when we consecrate ourselves, we 
decide to do everything in our power to remain faithful to this consecration. Maybe, it is the very reason 
why we say it. When we make a promise or a vow, it is never about easy things otherwise it would be useless. 
We make promises about things which are possible but which we know will not be easy! And we promise 
because we know we will be able to rely on this promise: “I remember I made that promise so I must do 
everything in my power to be faithful and to go to the end of that promise.”  

CONCLUSION 

We have studied the whole prayer of Consecration to Jesus through the hands of Mary. It is a beautiful 
prayer! It is a challenging prayer too! 

Let’s keep everything we have discovered in our hearts, like Mary, who meditated God’s Word in her heart. 
Every day, in our prayer, let’s keep on talking to Mary and present her with our lives. 

Plus, if we want to, in the coming days, weeks or months, it will be possible for us to live this consecration, 
either in a visible way at a pilgrimage or in a special initiative, or in the secret of our hearts. Day after day, 
we will also be able to pray this consecration to Mary. 

 

 

 

 


